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Mon héros, Gordon Fairweather, était député fédéral de Fundy-Royal à l’époque où mes grands-parents 
habitaient à La Havane, à Cuba. Ils y sont demeurés après la révolution parce qu’ils appuyaient Castro et 
qu’ils pensaient qu’il s’agissait « seulement d’un autre coup pour se débarrasser d’un président 
corrompu ». Quand les choses ont pris une mauvaise tournure et se sont envenimées au point que leurs 
colis et les lettres de leurs enfants, nos lettres, étaient censurés, nous avons demandé à notre député 
fédéral d’aider mon grand-père, alors la seule personne de la famille à Cuba, à quitter ce pays. Cela a pris 
des années et beaucoup d’interventions de la part de M. Fairweather pour que mon grand-père puisse 
partir. Par la suite, M. Fairweather est devenu le premier président de la Commission canadienne des 
droits de la personne et le président fondateur de la Commission de l’immigration et du statut de réfugié 
du Canada. Il n’a jamais su qu’il avait un lien personnel avec moi. À l’occasion du 35e anniversaire de la 
Commission, nous lui avons remis le Prix du pionnier. C’est donc lui que j’admire le plus parmi les 
nombreux Néo-Brunswickois qui ont tellement contribué à l’avancement des droits de la personne, qu’il 
s’agisse de John Peters Humphrey, de Noel Kinsella ou de Louis Robichaud, le père de Chances égales 
pour tous. Gordon Fairweather occupe une place très spéciale dans ma vie. 
 


